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n a été observé BU cours de lIautomne 1969 que des hu1tres plates 

(ostrea edulis L.) élevées et &ffinées dans des claires du baBein de l'.arennes 

périseaient d ' une façon anonnale . n s'agissait d ' bu!tres importées de Bretagne 

en avril 1969 : âgées de 2 8n8,elles avaient séjourné en parc ,un an à Arradon 

et 4 mois à Pa.impol pour être ensuite iJtmergées.à raison de 5 / m2,dans des 

claires de la région de lA Tremble.de. 

Far ailleurs des per tes aesez seneibles ont été constatées sur des lots 

d ' hultres provenant d'A,rcachon,élevées également en claires à la Tremblade. 

Jo. signaler enfin que des observateurs ont à Arcachon noté une certaine ~ortl 

lité chez des huîtres plates de 2ana et chez des huîtres de gisement s naturels , 

caractéris t iques macroecopiques et Microscopiques des huîtres oalades . 

L' examen ' in vivo' d'un preoier échantillon prélevé en novembre 1969 pen!it 

de constater que certaines hultres ,not8ll:ment celles dmt la croissance avait été 

faible ,pr'sentaient des indentations de lu bordure ventrale des branchies. 

tes palpee l abiaux étaient également né<:rosés. 

Jo. Wl moindre degré,des observatic:ns cocparables furent faites début 1970 

sur des lots d'hu1trea originaires de Cancale et d 'Arcachon.Cee mollusqJ.ee 

étaient particulièrel:l8Dt msigres co;mœ ceux d ' &illeurt:l des échantillOllS préleves 

directecent è. Arcachon(hu!tres d ' élevage de 2 ans et hu.1tree de gisement nat ure( 

Ces obeervatiCllS rejoindraient celJes de GRAS(J969) et de LASSERRE (1969) 

qui ont dès 19~7 con.staté des symptômes comparablea chez des huHres plates 

é levées en Bretagne . 

L'eX8l:lell H. la l oupe des tissus rids a révélé une nécrC'lse de BUl'face . r.éné­

rale!!l8flt localisée,affectant \Ul ou deux plis de fllSlCents et conduisant parfois 

à la perforaticn du feuillet branchaI (Fig . l},an constata en outre une dest ruc. 

tiŒl centripète de l e. bo!"dure libre des branchies se traduisant en particulier 
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par la disparition de la gouttière marginale et consécutivement par la forma­

tion d ' échancrurea . 

parallèlement ,on nota que l a surface des palpes ~tait érodée pa.rfoi~ sur 

de larges zones . 

()1 pourrait voir là certaines analogies avec les lésions observées ch'!z 

Cr assostre.!'. ~ata 'W supposant qu' une mêlJle cause serait à leur origine . 

C'6st LI partir de bases COlllP4I'abl es que MARTEn. (1968) c lassait QstI'tis. ~l!lli. 

au même t1 t re que Cr assostrea ~ata parmi I ss hultres affectées par l a 

naladie des branchies . 

Les coupes confi1"l!ler aient partiellement ce point de vue puisque l' on relè .... ." 

des eimiUtudes dans P aspect des tissue nécrosés chez l ' hul tre plate et chez 

l'huS:tre por tugaise : destruc t ion des épithéliUll'.S ,di sparit1on des filets tl'&­

béculaires chitineux et bouleversement pr of ond de la structure des plia de f11'.1-

ments brancidaux . 

Toutefois , s i lU X lésions de Crasao8t_~~ m gulat8: sont aS.'loc1és deg é lél>!cnts 

cellnle.1res que FRANC e t .Ll{VY (1c;?69)COllsidàr ent C0CUI'!8 appar tenant fi un proti é. "e , 

Thanaj;.O~_tJ:!!:~_ P2J.:ymorphe. FRANC et ARVY ,&6Bnt causal de l e. maladie del1 brerctd .J , 

il nl en est pas de dC'IB chez Qstrea .~.du !:Ioina pour lee haHrea conl'Üd(i~ ~e l 

présenteClEUlt. 

par contre on 8 pu reconnaître des f ormations très particulière!!! qui l ' ,, 1 

pas été s~éS8 chez l ' hu1tre por tugaise malade . 

Plus ou C!oi.J:l.a imbriqués dans l es tissus en voie de nécroee , tant deA bra 1-

chiea qus des palpes ,on trouve en effet deo é l éoents de forme assez irrég-...:l if'rB 

dont la taille var i e entre 5 e t 12 microosiile t>Osaèdent un 01) pl\l$leUrS noyaux . 

ces format i ons pr ésentent eouvent un aspec t paraissant correspondre à une 

r ésolution de l ' ensemble en éléments cellulaires uni- ou binucléés (Fig . 2). 

AU niveau de l ' épithéliue des diverticules digestifs on rencon t l~ souvent 

des éléments voisins de ceux pr écédemncnt décrits. Leur f orme est seJl!libleœut 

s phérique et leur contour psrfl!.iternent dél1rdté ;leur diamètre est de l'ordre de 

7 à 10 microns. A oMa d ' un noyau !,lus clair que les autres , ils renîerroent Ull ou 

plUSieurs éléments cel lulaires Wlinucléée pr atiquement sphériques (Fig. 3) ,dont 

l e noyau possède dans de nor.;breul: CM W1 caryosome en position pariétale.! côt é 

de ces éléments on peut voir s ouvent une sphérule binucléée , fortement COl01' .. 01e 

par le. thionine (Fig. , ) . 

Il faut préciser que de telles fonœ.tiœ.s se rencontrent également danu 

l ' épithéliUl!! des aut~part1es du t:ractun di€eatif,malll en nombre réduit. 



chez les hu1tres originaires de cancale et d ' Arcachon , conservées en clai res 

j usqu1au dé b-lt de l ' année IÇ70 , bien que présentant des symptômes d ' t.l.tératim 

sur les brenchies , les formations signalées plus haut étaient assez rares au 

niveau des lésions qui paraissaient plus ou 1i'I01ns cicatrisées . 

f'arallèlerIle!1t des exam.ens effectués sur des hu1tres prélevées li Arcachon 

en mars 1970 confirrèrent les obeervaticns préoédentes.Mais che.!. deux sujets 

(sur '0 examinés) , on observa des sphérules de 12 à 25 microns ,géné rnlelDent in­

cl usee dAn.s l ' épithéliUJ:1 des diverticules di.gest1fe. lJ':B difficultés rencon trées 

dans lA coloration de ces formations n ' ont pas permis de préciser exactement 

leur structure. Sur la figure 4 sont schématisées les princi pales formes qui 

pourraient correspondre à un proceseus évolutif. Le stade l e plus avancé a:ppa­

rel!lllent est caractérisé par la présence de corps plus ou moins ovoides de '3 à 4 

microns ,assez réfringents ,se color ant fortement par l ' hématoxyline et l ' azocar­

min. Sur aucun des éléments obeervés la réaction PAS n' a été positive. 

vans certains caa, l es coupes mcntrent au niveau d ' un r:ême diverticule 

plu:üeure stades laissant penser que l es fol"llles plBslllodJAles , !ss plUS COl:!-

munes d ' ailleur5 ,se tl'tl.nSformeraient pour aboutir &.i.Jc. éléments décri ts c j-<iei'.i 3. 

Ce point mériterait cependant d lêtre précisé . 

r.t i ologie 

Les causes des maladies des huîtres sont dans beaucoup de CM Nlatae::: 

ind~termin6ea .S i toutefois on a pu Illettre en évidence des organi Sllles s usceptih €d 

d 'altérer les hu1tres , le plus souvent , leur isolel:lCnt e t leur culture n ' ont pas 

ét é r éalisés et par suite leur rôle pathogène n'a pas 6t 6 prouvé .C' est le cas 

de la œortalité des l>uttr ee pl a tes en 1921 ,rapporté par DOLLFUS (19U) et oe ft 

malBoUe des huitres plates importées de Zélüllde dans le bassin de Harennes, 

é tudiée par VOIS IN (1931 ) et dont les causes sont demeurées pratiquemenl Îi i COlJ'; ,, :3 

Des observations effectuées SUl' les hu1tres plates eu cours de la ea.i:; ()i) 

1969-1970, i l y a lieu de r e tenir les points suivante: 

- mortalité sensible des huttree dans certaines claires , 

-prés ence de léll ions SUI les branchies e t l es palpes, 

- état de IlI8.igreur sccusé de nOlllbreur sujets , 

- présence fréquente chez l es huItres de f orma t i ons celJu lain ,s 

anormales. 

Bien qua l ' on n ' ait bU établir de liaiBOn stric te entr e ces différentes 

données,on peut envi sager deux t ypes de causes poseibles de l a malMie. 
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A - Cause pera.sitaire . ()l. peut concevoir que l ' organisme observé , cBusant 

des nécroses tissulaires ou IIgi.UaD.t s~ivB.nt des mécanismes plus complelC"ss,en 

particulier dBlla l a glande digestive,perlurbê le l:létabolislIII! du IOOllusque jus­

qu'à entrainer ;&a mort . Ne constate- t-m pe.a en effet une disparitioo de la gout­

tière marginale,une dégradation des palpes et des modificatiœs de l ' épithélium 

digeet1f ,manifestations susceptibles d ' entraver l ' illœntation des tmHres 

malades.En outre,la diminution de la surface branchiale ,parfois iŒportante,pour­

rait limiter la filtration de l ' eau et les foncticna qui en dépendent COI:IIIe cela 

Il lieu ohez ç1'8S808t~ .e.ngulata atteinte de la maladie des branchies (SIS , 1969), 

Certains aspects de l ' organisœ présent dans les tissus en voie de nécrose 

rappel eruent les stades plasoodilllD de parasites rattachés à la classe des 

Haplosporidies cœme Minchillia ,!lebcni HASKIN ,STAUEER et l'ACKIN dont FARI.Ef 

(l967) a précisé le cycle évolutif chez ~~s2strea virginics G~IN . 

Toutefois,l ' évolutian des plasaodes et la sporulatian telles que lea décrit 

cet auteur n ' ont pas été observées chez les hultres e:w.minées . l'".ais l es fornes 

reconnues chez Ostrea &dulis pourraient peut- 3tre ne correspondre qu ' à une 'Phase 

peu avancée de 1 1 infecticn coume l lont pensé CAULLERY et CHAPPELIER (1906) à 

propos des petite corps pl!lJllodiaux à 2 ,4 et 6 noyaux dl6nurosporidium p.!'lseneeri, 

nans l'état actuel des connai ssances acquises , il n ' est pas encore possible 

de rettacher À W1 groupe donné }IorgMisl:Ie décalé chez l ' hl.IHre plate. 

B - Influence du milieu. Bien qU ' une étud e préCise n ' ait pas été éffectuée , 

il parait utile d l indiquer quelquee remarques d ' ordre écologique se rapportant 

aux échantillons examinés . 

1 ) Dans le premier cas de maladie signalé , l a mortalité et l ' altération tissu­

laire n ' OlIt é té eensiblee que dans deux cJaires voisines dont les eaux ont é t é 

for tement troublées par des poissona(Mugil) ,durant plusieurs jours au mois d ' août 

A noter que cette turbidité excéssive coincidait avec une teJl!perature élevée des 

"""'. 
2) Les huHres examinées en janvier 1970 provenaient de c laires dont la situ-

ati.on et l ' envB.De!!Ient généralliru tent aenaiblel!lent l ' alimentati oD on oeu. 

3) Des hultrea plate:J de œme origine que celles citées en 1) ,élevées en parc, 

en eau vive ,se son t nonr.alement comportées tant en ce qui concerne lB croissance 

que l ' engrsisse~t . 

Conclusion 

ce tte étude pré liminaire aur la mortalité des huttrea plates dans l e 
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bassin de ",&rennes a permis d ' établir un certain nombre de f aits sans a bouti r 

li la déterminaticc précise de ses causes. 

51 l ' organisme visible au ni vellu des l ésians est susoeptible de dégrader 

les tis sus , on ne peut encore conclure à son rôl e pathogène . Il est cependant 

rel"!l8.rquable que les altérati œ s afi'ectent les tissus d ' organes intervenant esa en. 

tlelle1ll61'.t dans l ' alLuentatiœ des mollusques en cause . Il ne serait donc pas 

impossibl e que les troubles consécutifs puissent à la l~te provOQuer 1& ~ort 

des sujets atteints . 

On ne peut Enfin el:clure l ' intervention ooasible d ' un autre parasite ni le 

r ôle du milieu où vivent les hultres . 
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